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			Introduction

			 

			 

			 

			Léon Martin ? C’est moi ! Oh pardonnez moi ! Pour ceux qui ne me connaissent pas je suis un peu un aventurier des temps modernes malgré moi ! Malgré moi, parce que je ne suis ni historien, ni même archéologue et encore moins quelqu’un qui se prend pour « Rick O’Connell le chasseur de momies » ou autres personnages célèbres. En fait je suis comme tout le monde mais depuis ma récente quête sur le trésor des Cathares, ma vision du monde et de la vie ont bien changé. 

			D’ailleurs, c’est au cours de cette même récente quête qu’une jeune fille ressemblant à ma fille Léa avait été retrouvée morte, un tatouage sur la nuque, sur ce tatouage on pouvait lire « 21/12/2012 » la fin du monde. Laissez moi vous dire qu’en 2015 il n’y a toujours pas eu de fin du monde mais si l’homme continue ainsi, c’est lui qui finira par détruire notre belle planète qu’est la terre.

			J’avais réussi à sauver ma fille que je croyais morte mais qui heureusement a fait preuve de sang froid face à mon frère caché Joshua, ancien chef de la société secrète « Los Càtaros Del Diablo ». Aujourd’hui encore, je suis admiratif du courage qu’elle a eu, sachant que même si elle n’en parle pas, je suis sûr qu’au fond d’elle les images qu’elle a enregistré sont difficiles à oublier, et à effacer. Pour moi, elle est toujours vivante et c’est ce qui compte. 

			Emeline ou Line Montcampmer dernière descendante des derniers cathares et qui est aujourd’hui ma femme, a été elle aussi très courageuse et fut l’élément essentiel de ma précédente aventure. Si elle n’avait pas été là, je ne sais même pas si l’abbé François Louibourga, l’inspecteur Alain Fritz et moi-même, auriont trouvé le trésor. Aujourd’hui encore je suis admiratif du courage qu’elle a eu et tout comme ma fille, plus question de prendre des risques et de les mettre en danger lorsque j’entreprendrai mes futures recherches. D’autant plus que je viens d’être papa pour la seconde fois d’un petit Léo. C’est avec Léa, le nouveau rayon de soleil de notre vie à ma femme et à moi.

			Je repense également à mes grands-parents, Pierrot et Lina, sauvagement assassinés pour rien et qui auraient pu être encore là aujourd’hui si mon frère n’avait pas refait surface. Ce dernier croupit en prison, et il n’est pas prêt d’en sortir. 

			Je ne connaîtrai malheureusement jamais ma mère Léontine décédée d’une maladie contractée au cours d’un voyage à l’étranger. J’ai cependant retrouvé un père Léonard qui est aussi grand-père pour la seconde fois depuis peu. 

			Voilà, alors que vous dire de plus à part que quand le pire est arrivé et même si c’est dur de se relever, il faut garder la tête haute pour ne pas chavirer. C’est aussi là qu’on voit les vrais amis et les proches sur qui on peut compter et s’appuyer. C’est aussi là qu’on se rend compte qu’ils ne sont pas nombreux. Avec le temps, on finit par les trier. C’est comme un boxeur qui monte sur un ring. Quand il prend des coups, il encaisse pour mieux se relever. En ce qui me concerne, c’est un peu pareil, toujours savoir retomber sur ses pattes pour mieux rebondir ! 

			Enfin bref, revenons à nos moutons. Une jeune fille avait été retrouvée morte lors de ma visite chez le médecin légiste à l’institut médico légal de Collioure l’année dernière. Heureusement ce n’était pas ma fille ! Néanmoins cette affaire m’avait laissé perplexe, et notamment son tatouage sur la nuque. Ce n’était pas un hasard, et je voulais en savoir d’avantage car depuis quelques temps des enfants disparaissaient mystérieusement autour de Bugarach. Des enfants qui disparaissent et qui n’ont jamais été retrouvés. Il fallait que je trouve une explication, car pour moi un enfant ne disparaît pas comme ça. Il y’a toujours quelqu’un ou un groupe malveillant qui se cache derrière tout ça, et je voulais en avoir le cœur net. 

			Les extra-terrestres ? Vous êtes sérieux ? Je n’y crois pas du tout d’autant plus que je n’ai aucune preuve physique de leur existence, bien que ce qui m’intéresse dans ces péripéties, c’est d’amener des preuves de l’existence des choses comme je l’ai fait pour le trésor des cathares. Les extra-terrestres c’est autre chose ! Des gens racontent que les enfants se seraient fait enlever par des O.V.N.I, mais où va-t-on ? Y’en a même qui disent qu’ils se seraient fait aspirer par un vortex, et je redis mais où va-t-on ?

			La fin du monde tout le monde l’attendait, vous l’attendiez vous ? J’espère pas parce que quand on entend de telles sottises alors que des choses plus graves se passent autour un peu comme ces enfants qui disparaissent, il y a de quoi s’inquiéter !

			Marion, Karine, Vincent, Sandrine, Mickael, Camille, Carole, Sabrina, Stéphanie, Benjamin et Guillaume, ces enfants qui font la une de nos journaux régionaux, nationaux et internationaux et pour lesquels le mystère reste complet. 7 jeunes filles et 4 jeunes garçons pleins d’avenir qui avaient tout pour réussir ! Dans ma tête il n’est peut être pas trop tard pour redonner un espoir aux parents.

			D’autres enfants ne sont pas à l’abri du danger. Ce sont nos enfants qui peuvent être visés et je ne parle pas que des miens, mais de tous les enfants. Où sont-ils ? Que leur est-il arrivé et sont-ils vivants au moins ? Cet espoir, je l’avais tout autant que les parents des disparus de Bugarach, car finalement de cette histoire personne ne sait rien et ne comprend toujours pas pourquoi. Un peu comme ces 3 mystérieuses pierres plates noires dissimulées dans le coffre du trésor des cathares qui se sont illuminées d’un vert éclatant le temps d’une nuit, et que j’ai conservé discrètement à l’abri des, regards chez moi. 

			Je ne pouvais pas non plus m’engager dans cette nouvelle affaire énigmatique sans vous parler de Wolf, ma chienne la plus fidèle et qui m’a aussi était d’une grande aide pour protéger notre famille. Ce mélange de race alaskienne et groenlandaise que l’on pourrait comparer à un husky, fait partie intégralement de la famille. Elle vient de mettre bas 4 petits chiots dont 3 mâles et une femelle. Poucelina dite Pouci en hommage à ma première chienne, Amarock, Nashoba et Apache. Par chance, ils sont tous vivants car il se peut parfois dans des portées plus importantes qu’il y en ait un ou deux qui ne survivent pas, mais ce ne fut pas le cas pour Wolf qui est une parfaite maman et qui s’en est bien sortie tout comme les petits, très courageux également. Toute la famille voulait les garder et avec notre nouvelle maison et notre grand terrain, il était hors de question qu’on les donne. Or ça fait toujours mal au cœur de donner des chiots quand on est attaché à une chienne comme Wolf. Une telle portée c’est du travail, mais on a tout pour qu’ils se sentent bien chez nous. Evidemment si on n’avait pas eu le terrain, je nous imaginais mal dans notre ancien appartement de Castelnaudary avec 5 chiens. Cela n’aurait pas été très confortable pour eux. Déjà qu’avec Wolf, ce n’était pas facile, heureusement qu’on était au premier étage pour la sortir facilement. 

			Enfin bref, revenons à nos moutons. Des choses étranges se passent, tout le monde est inquiet et personne ne fait rien. Personne n’agit alors qu’il y’a de quoi s’inquiéter, mais moi je pense que personne n’agit parce que personne ne sait par où commencer, car trop effrayée. Quelqu’un est peut-être au courant de quelque chose et ne veut pas se manifester ni même se prononcer, par peur justement. Selon moi, il fallait se rendre à Bugarach, car quand une porte est fermée le seul moyen de l’ouvrir est d’en trouver la clef et la clef de ce mystère se trouvait peut-être là-bas !

			Et puis j’ai gardé contact avec mes deux acolytes que sont l’abbé et l’inspecteur qui me seront j’en suis sûr d’une grande aide, comme ils l’ont été précédemment ! En revanche, oubliez tout ce qui se raconte dans les médias sur les disparus de Bugarach ainsi que vos théories sur les extra-terrestres et la fin du monde, car ce qui va nous attendre est bien réel et dépasse tout ce qu’on a pu lire ou imaginer jusqu’à présent ! C’est au-delà de l’inimaginable, mais c’est surtout un secret auquel personne, ni même moi n’allait être préparé…

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

		

	
		
			Chapitre 1

			 

			Je t’aime mon fils 

			 

			 

			1 juillet 2015, 6 mois ont passé depuis la naissance de mon fils Léo en février. Léa prend son rôle de grande sœur très au sérieux, et a très bien accepté l’arrivée de Léo. 

			Je ne vais pas vous décrire mon fils car c’est encore un petit bébé, mais je peux vous dire que c’est déjà de la « Graine de Star » !

			Avec sa petite bouille d’ange et son regard coquin, sans cesse en train de réclamer des bisous et des câlins, il sait nous attendrir !!!

			Je pensais que l’arrivée d’un second enfant allait être plus compliqué, mais c’est comme le premier finalement, beaucoup de stress pour rien !!!

			Un enfant n’empêche rien, il suffit juste d’être bien organisé, d’être là pour lui afin de l’accompagner dans les étapes importantes de sa vie, d’être un bon papa et une bonne maman tout simplement !!!

			Le temps pour faire soi-même des choses ou en famille on le trouve toujours, et ceux qui disent le contraire sont des menteurs. Ceux qui disent qu’avec un enfant tu ne peux rien faire est faux, ceux qui le disent sont jaloux et ne savent pas s’organiser correctement.

			L’entente dans un couple est très importante, et si papa part faire quelque chose pour une période plus ou moins longue, il faut accepter que maman puisse un jour ou l’autre faire aussi ce qu’elle a à faire. 

			Quand papa ou maman dit quelque chose à ses enfants, il faut aller dans le sens du papa ou de la maman mais pas des deux afin de ne pas contredire l’autre.

			Partager les taches quotidiennes ainsi que les repas en famille, le machisme au XXIe siècle ne devrait plus exister, et ce n’est pas à la maman de tout faire même si encore de nos jours beaucoup d’hommes pensent le contraire !

			Il ne faut pas dramatiser non plus, tous les couples ne sont pas comme ça, c’est juste malheureux qu’à cause du machisme on puisse encore en arriver aujourd’hui à des violences conjugales, et je ne parle pas des atrocités que l’on entend dans le monde !!!

			Comme une évidence et sans faire de comparaison avec ma petite Léa car je les aime tous les deux autant l’un que l’autre, je suis très heureux et très fier d’avoir un petit garçon. Son surnom c’est « Pointu » car sur l’échographie il y’avait une pointe, vous comprenez… (lol)

			A mon époque dans les années 1990 le « Club Dorothée » et les sitcoms « AB Productions » envahissaient nos petits écrans, « les Minikeums » et « M6 Kids » étaient de la partie aussi avec des dessins animés « Manga » bizarrement plus ou moins violents et qui ressemblaient de loin à ceux d’aujourd’hui. Dragon ball et Dragon ball Z, Tom Sawyer, Huckelberry Finn, Belle et Sébastien, Princesse Sarah, ça cartoon le dimanche soir sur Canal + et j’en passe…

			Le Petit dinosaure et la vallée des merveilles à fait place au Dino-train dans l’émission des « Zouzous », tandis que « M6 Kids » a son dérivé « Disney Kids club ».

			Maintenant les plus jeunes raffolent de la maison de Mickey, Jack et les pirates du pays imaginaire ou Many et ses outils, princesse Sofia ou docteur Lapeluche, Tchoupi, Peppa Pigg, Mouk Mouk, Sam le pompier, Dany le tigre, Pokemon et j’en passe…

			On avait 6 chaînes, ils ont la T.N.T ! Le dessin à fait place aux images de synthèse, ce qui est bien dommage parfois ! Le cinéma ne fait plus que de la 3D sur des écrans I.M.A.X, mais ça j’avoue c’est pas mal, idem pour les V.H.S remplacé par les D.V.D et les Blu-Ray sur des écrans plat L.E.D, avec une meilleure qualité d’image !

			Mes enfants sont très réceptifs à ces émissions comme je l’étais plus jeune, bon Léo principalement aux génériques mais c’est normal. Léa c’est différent, elle est un peu plus grande et plus attentive même si l’éducation d’un enfant ne se fait pas uniquement par la télé et les jeux vidéos. Une enfance on n’en a qu’une et il ne faut pas les priver de tout mais savoir se montrer ferme et leur expliquer droit dans les yeux pourquoi « NON », quand on n’est pas d’accord avec eux.

			Je pense que c’est intéressant pour les enfants de pratiquer avec eux des activités ludiques et sportives en milieu naturel de préférence, mais aussi de pousser leur curiosité, tout comme la lecture, en leur montrant l’exemple.

			Par exemple, je me suis pris de passion pour le livre d’une aventurière Sarah Marquis. Cette femme au courage extraordinaire a passé 23 ans de sa vie à parcourir le monde à pied en solitaire. Son dernier roman « Sauvage par Nature » est un livre de 300 pages que j’ai dévoré en une semaine. 3 ans de marche extrême en solitaire, de la Sibérie en Australie. Je voulais à elle aussi lui rendre hommage comme je l’avais déjà fait pour Nicolas Vanier, car c’est ce genre de personnes qui m’inspirent dans la vie. Aventurier moderne malgré moi, mais aventurier quand-même je le suis tout autant. J’aime ces montagnes Ariégeoises et Audoises, les Pyrénées-Orientales, j’aime ces arbres et ces rivières, j’aime cette nature et l’air que l’on y respire, mais j’aime par-dessus tout ma femme et mes enfants. Ce sont d’ailleurs ces choses simples de la vie, ces valeurs et ces petites randonnées un peu aussi que je souhaite leur transmettre pour que ça leur serve plus tard. 

			Le monde est tellement cruel parfois que d’apprendre des plus anciens comme moi même j’ai appris ; il import que je continue d’apprendre à mes enfants. Donner un peu de soi et de son temps sans forcement donner d’argent, mais surtout sans rien attendre en retour, ne coûte rien.

			Choisir une qualité de vie plus naturelle où l’homme poussé par la société de consommation ne dépend plus que de l’état, alors qu’il ne s’imagine pas le potentiel qu’il a en lui pour survivre par ses propres moyens, et je ne suis pas marginal en disant ça… 

			On parle du réchauffement climatique, de ces peuples qui vivent dans les forets d’Amazonie saccagées par l’être humain et qui ne tiendraient pas quelques mois face à cette évolution s’ ils se retrouvaient dans une ville…

			Comme les américains qui se sont appropriés les terres indiennes, ils étaient bien chez eux ! Qu’est-ce qu’on est allé les faire chier ?

			Enfin bref, revenons une dernière fois à nos moutons. On vit actuellement à Rennes Le Château où on est bien, ce que vous ne savez pas c’est que ce que j’avais l’intention de faire est tout autre à présent ! J’ai refusé l’offre d’être le nouveau maire du village et ma femme à quitté la S.N.C.F, non pas pour tenir un musée sur le trésor des cathares, mais pour être plus présente auprès de nos enfants. A vrai dire, le trésor était trop mince pour ouvrir un musée même si sa valeur reste inestimable ! Cela dit, peut être qu’il n’a pas dit toute la vérité et je comptais bien m’en assurer. Je suis écrivain à présent, en plus de quelques petits boulots de jardinier à droite et à gauche chez des particuliers, j’ai même la possibilité de refuser d’y aller car les ventes de mes livres dépassent tout ce que j’aurai pu imaginer et me permettent de très bien faire vivre ma famille ! En revanche, je ne savais pas où allait me mener cette étrange affaire sur les disparus de Bugarach. Pour m’en rendre compte, je devais monter à Bugarach car la seule façon de comprendre ce qui s’y passe et de se rendre sur place ! Ce n’est pas très loin de Rennes Le Château. D’ailleurs il y a de très beaux points vue sur cette montagne depuis le village. Je savais bien qu’il me faudrait au moins une bonne journée pour en atteindre le sommet mais un Martin ne recule jamais devant rien, c’est ma devise et celle des Martin ! 

			L’inspecteur Alain Fritz est devenu inspecteur privé. Il a son bureau 66 rue des imprimeurs à Saint-Estève près de Perpignan mais n’a finalement pas voulu venir poser ses valises ici. L’abbé François Louibourga quant à lui, est toujours près de chez moi dans son abbaye où je passe régulièrement. Mon père est venu me voir quelques fois avec sa nouvelle compagne et voir aussi les enfants, mais ils ne reste jamais très longtemps. Ils repartent en Espagne aussitôt car l’élevage canin qu’ils tiennent leur prenne beaucoup trop de temps. Les sœurs Montcampmer Célia et Alison passent elles aussi de temps en temps et appellent pour avoir des nouvelles de leur sœur Emeline, afin de rattraper le temps perdu comme je l’ai aussi rattrapé avec mon père. Elles vivent toujours à Montségur.

			Ce chapitre de ma vie, est un chapitre que je n’allais pas oublier de si tôt ! Avant de demander du renfort à l’inspecteur et à l’abbé, je voulais d’abord partir seul. Je préparai mon sac à dos pour le lendemain avec mes bonnes veilles habitudes que sont un bon sandwich et une bonne petite bouteille de rouge, mon béret et ma canne de berger. Mes bonnes chaussures de marche feront encore l’affaire, même si elles ont déjà du vécu et qu’il faudra que je pense à les changer. Elles m’ont toujours suivi, et j’ai du mal à m’en séparer j’avoue. J’avais préparé aussi quelque chose de bien particulier pour mon fils comme je l’avais déjà fait pour Léa dans sa chambre, et quelque chose qu’il y a aussi d’ exposé dans notre salon, bien avant l’arrivée de Léa. En fait ce quelque chose ce sont des cadres photos que je m’amuse à faire tout en découpant des photos de nous-mêmes afin de les mettre sur une image de fond. Avant d’avoir Léa, nous en avons beaucoup prises ma femme et moi, à Disneyland, au parc Astérix, à Marineland, au Futuroscope ou encore dernièrement au Puy Du Fou. Dans la chambre de Léa, ses premières vacances à Aqualand et dans les gorges du Verdon avec un poème que j’ai écris spécialement pour elle. Pour la chambre de Léo, sous cadre également une photo de nous 4 devant tous les châteaux cathares de l’Aude et l’Ariège avec également un poème que j’ai écrit spécialement pour lui. 

			« Toi mon fils Léo, je t’ai dans la peau.

			Quand tu liras ces mots, tu sera grand et beau.

			Ta maman m’a offert quelque chose, celui de t’avoir pour cadeau.

			Toi mon fils Léo, je t’ai dans la peau.

			Les mots me manquent alors en attendant de te dire ce que j’ai sur le cœur, ces mots je les garde au fond de moi, bien au chaud.

			Ta maman ne pouvait pas mieux m’offrir que ce qu’elle m’a déjà offert, le plus précieux des joyaux.

			Toi mon fils Léo, que j’ai dans la peau.

			Si tu as lu ces mots, sache au moins une chose, c’est que je t’aime mon fils… » 

			Demain allait être une grande journée car je ne savais pas ce qui allait m’attendre ou ce que je trouverai là-haut, des choses étranges se passent, ce qui inquiète les gens du coin. Ces coins que je pratique en randonnée et qui ruissèlent de secrets ne me font pas peur. En fait, je n’ai pas peur pour moi mais pour ces enfants qui je l’espère sont restés indemnes. Mon objectif était de les trouver et non pas de trouver des cadavres. Mon second objectif était de savoir ce qu’ils savent et qui a fait ça, mon troisième objectif était de les ramener vivants mais plus facile à dire qu’a faire quand on n’ a aucune piste. Pourtant, la piste j’allais l’emprunter dès le lendemain. Je n’allais sans doute rien découvrir ni même rien trouver mais s’ils étaient bien vivants, si j’étais amener à découvrir quelque chose ou un secret bien gardé, une chose est sûre, c’est que les ennuis ne feraient que commencer, et que je n’allais pas être au bout de mes surprises… 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

			 

		

	
		
			 Chapitre 2

			 

			Unidentified Flying Object

			 

			 

			Le soir, avant de partir pour Bugarach le lendemain, je voulais me renseigner via internet à propos de ces phénomènes étranges : les O.V.N.I. !

			Même si je n’y crois pas du tout comme je n’avais pas cru au calendrier Maya sur la fin du monde prévu le 21 décembre 2012, je dois admettre que cela m’intriguait beaucoup. L’examen des témoignages et des photos ainsi que le résultat des enquêtes, montre que le terme « O.V.N.I » (traduction du terme anglais U.F.O ou Unidentifed Fling Object, Objet Volant Non Identifié) est le plus souvent impropre dans la plupart des cas. Les observations décrivent un phénomène, généralement lumineux mais sans preuve d’un objet matérialisé. L’utilisation du terme P.A.N (Phénomène Spatial Non identifié) est donc plus approprié.

			Le C.N.E.S (Centre National d’Etudes Spatiales) est basé à Toulouse à la cité de l’espace. Cela ne m’étonne pas dans le sens ou l’aéronautique fait partie de notre patrimoine culturel dans notre belle région qu’est Midi-Pyrénées, comme l’aéroport de Toulouse-Blagnac d’ailleurs.

			Ce que je ne savais pas c’est que depuis 2005, le C.N.E.S a à son service le G.E.I.P.A.N (Groupe d’Etude et d’Information sur les Phénomènes Aérospatial Non identifié) dirigé depuis 2011 par un certain Xavier Passonaud entré au C.N.E.S en 1983.

			Le G.E.I.P.A.N est chargé de collecter, d’analyser, d’archiver mais aussi d’informer. Il compte 15 personnes aujourd’hui. A l’époque il en comptait 7 à temps plein, finalement réduit à un effectif de 2 personnes et demie. C’était un certain Yves Sillarnière qui dirigeait en 1977 le C.N.E.S, qui en 1988 a lancé le G.E.P.A.N, qui l’a également remplacé par le S.E.P.R.A (Service d’Etude des Phénomènes de Rentrées Atmosphériques mais aussi P.A.N), et qui donc aujourd’hui est le G.E.I.P.A.N !!! 

			C’est vrai que ce n’est pas le genre de termes que l’on emploie souvent ou que l’on a l’habitude d’entendre, sauf pour les personnes qui sont vraiment à fond sur le sujet. Pourtant, c’est encore pour beaucoup un sujet d’actualité.

			Quand on parle d’O.V.N.I, on ne peut pas non plus oublier l’affaire de Roswell au Nouveau Mexique en juillet 1947. Il s’agit en fait d’un mythe moderne maintenu par des mécaniques socio-psychologiques habituelles de ce type de phénomènes, c’est-à-dire des individus qui peuvent s’influencer mutuellement soit par le bouche à oreille, soit par l’amplification qu’en donnent les médias. Le gouvernement Américain explique l’incident par l’écrasement d’un ballon-sonde ultrasecret destiné à espionner les expériences nucléaires militaires soviétiques. Ceux qui soutiennent que l’épave retrouvée est celle d’un O.V.N.I extra-terrestre récupéré et dissimulé par les militaires, ils peuvent toujours parler car c’est selon moi un phénomène de culture populaire hyper médiatisé. D’ailleurs Roswell est devenue l’une des manifestations présumées extra-terrestres les plus célèbres ! 

			C’est un peu ce qui s’est passé le 21 décembre 2012 à Bugarach, et ce qui s’y passe encore aujourd’hui. On en parle partout mais on n’a aucune preuve, même concernant ces pauvres enfants. Les gens voient des choses inexplicables, mais j’ai vraiment du mal à l’avaler tant que je n’ai rien vu par mes propres yeux et que je suis incapable de le prouver. 

			Les prix de l’immobilier sont montés en flèche pour les survivalistes mais pour d’autres, Bugarach serait un vortex, une des 12 grandes portes énergétiques de la terre ouvrant sur un autre monde ! Pour d’autres, il faudrait attendre une prochaine apocalypse car l’astéroïde entrant en collision avec la terre est passée, l’ultime refuge qu’est Bugarach n’est peut-être plus ou l’est encore, mais pas de si tôt ! 

			Dernièrement on a découvert à la télé qu’il existe une exoplanète, c’est-à-dire une planète de taille terrestre similaire à la nôtre, dans la zone habitable de son étoile ! Elle est entre 490 et 500 années-lumière de la terre, alors ne me demandez pas combien de temps on mettrait pour y aller mais dans tous les cas on ne serait pas prêt d’y arriver, sauf ce que pensent certains autour du fameux vortex ! Cette exoplanète a été baptisée Kepler 186 F, il y en a vraiment qui pensent que ce serait par ce vortex que ces enfants se seraient fait aspirer, et moi je dis qu’ils sont fous ! Dans ce cas s’ils se sont fait aspirés, c’est sans doute ça le paradis, ils ont été choisis pour repeupler Kepler 186 F afin de faire de notre monde un nouveau monde là-bas. Jamais personne ne me fera croire ça, et ma détermination concernant la disparation de ces enfants pour les retrouver était inébranlable !!! 

			J’avais les pieds sur terre, et je comptais bien mettre en œuvre ma passion pour la marche et la randonnée, mes convictions et mon sixième sens qu’est l’instinct, pour trouver une explication et les retrouver si possible vivants !!!

			Bugarach n’aurait pas été le seul village épargné par la fin du monde, un peu plus au sud dans les Pyrénées-Orientales et un peu moins connu, le village de Lamanère. Le Puig de Coma Negra se trouve sur la commune, il culmine à 1554 mètres d’altitude. C’est un nom Catalan signifiant « mont de la combe noire », combe signifiant à son tour vallée creusée, se situant donc sur la frontière franco-espagnole. De Bugarach, Lamanère est à 2 heures 28 de route soit 129 km. De Rennes-Le-Château, 2 heures 49 de route soit 153 km étant donné que Bugarach n’est qu’à 21 km de chez moi, soit une trentaine de minutes.

			C’est aussi pour cela que beaucoup pensent que le trésor que j’ai trouvé n’est finalement qu’une partie, et que le vrai trésor des cathares serait dans la montagne de Bugarach dans une grotte que l’on appelle la « grotte de la Cathédrale ». Pour beaucoup le trésor est lié à Bugarach, mais pour moi le trésor avait été trouvé et je ne voulais pas revenir la dessus. Mais là aussi je m’interroge. Si les gens avaient raison, cela remettrait également ma quête du trésor des cathares en doute. On entend tellement de choses…

			Il y en a qui disent que le trésor serait l’arche de l’alliance, un coffre en bois d’acacia d’environ 131 cm de long sur 79 cm de large et de profondeur, doré à l’intérieur et à l’extérieur. Surmonté de 2 petits anges, représenté face à face avec les ailes déployées sur la poitrine. Des anneaux fixés sur les cotés permettent de la transporter à l’aide de deux barres glissé à l’intérieur sans qu’elle touche le sol. Bien que l’arche soit en bois doré, le véritable trésor n’est pas la feuille d’or qui la recouvre, mais l’alliance qu’elle contient et pour laquelle elle a été construite. C’est-à-dire les tables de la loi, les 10 commandements remis par Dieu à Moise sur le mont Sinaï. 

			On dit aussi qu’il existe un ruisseau que l’on appelle « ruisseau de couleur », et effectivement ce ruisseau est près de Rennes-Le-Château. L’eau de ce ruisseau s’infiltrerait dans des grottes où des cavités souterraines faisant monter un siphon dans certaines d’entre elles, et quand ce siphon redescend, il y aurait une de ces grottes ou cavités qui ferait apparaître le trésor.

			En revanche pour y être allé moi-même, il est fortement déconseillé de s’y rendre sans un spéléologue ou un guide pour parcourir ces grottes ou cavités, elles sont dangereuses et il y a déjà eu des morts par noyade. 

			Ou encore que le trésor serait éparpillé dans des spoulgas, c’est-à-dire des grottes fortifiées au moyen age, sortes de châteaux forts à moindre frais si l’on peut dire. On peut citer Alliat, Verdun, Souloumbrie, Subitan, Arnave, Ornolac et la spoulga de Bouan qui a conservé son mur crénelé, et qui aurait abrité les évadés de Montségur porteurs du soi-disant saint Graal.

			Cette dernière anecdote se rapprocherait plus de la mienne ou j’ai effectivement trouvé le trésor cathare non pas dans une spoulga, mais dans une grotte à Roquefixade ! Inutile donc de dire que le trésor est spirituel, car même si je l’ai trouvé là-bas et que beaucoup ne croient pas en ma sincérité, les preuves que j’ai su ramener avec l’abbé, l’inspecteur, ma femme et les autres, elles sont là…

			L’abbé avait eu ce genre de problèmes aussi sauf que lui prêchait le faux pour cacher un peu du vrai. Les gens n’étaient pas stupides donc je veux bien admettre et accepter peut-être l’idée que le trésor n’a pas dit toute la vérité ou que ce n’est qu’une partie du trésor et que le reste se cacherait ailleurs, mais en tous cas il est là et il n’est pas du tout spirituel…

			A la rigueur je m’interrogerais plus sur ces pierres plates noires retrouvées dans le coffre, mais ça il n’y a que moi qui le sait ! En plus des renseignements que j’avais recueillis via internet concernant l’Unidentified Flying Project, il y avait donc des photos mais elles me semblaient truquées. Dans le langage des jeunes, on appellerait cela un « Fake », c’est de l’arnaque si on peut dire. Il y avait néanmoins deux choses qui m’intriguaient. La première, c’est que sur l’une des photos qui montre une soucoupe volante, la soucoupe serait étrangement fait de la même matière que les 3 pierres plates noires que j’ai retrouvé dans le coffre lors de ma quête. En effet je n’avais jamais vu de pierres comme celles que j’ai trouvé, et étant donné que je ne voulais en parler à personne pour une question de confidentialité, je ne les avais même pas fait analyser. Pourtant, il faudra bien que je le fasse. La deuxième c’est que le crash de Roswell s’est passé en juillet 1947. En juillet 2015, les enfants qui ont disparu autour de Bugarach, l’ont été comme d’autres enfants en juillet 1947 autour de Roswell. La jeune fille qui a été retrouvée morte à l’institut médico-légal de Collioure et dont j’avais pu voir le corps, à certainement voulu fuir quelque chose ou devait être un témoin gênant qui se trouvait sans doute là quelque part au mauvais endroit, au mauvais moment. Je n’explique pas les faits Roswell, mais je suis sûr qu’il devait y avoir une explication pour les disparus de Bugarach ! Un troisième point à ne pas négliger, c’est que les pierres se sont illuminées d’un vert éclatant qu’une seule fois. A ma grande surprise et au moment où je vous parle, les pierres s’illuminent encore ce soir. A la différence de la première fois, j’ai aussi pu observer que les pierres changeaient de couleur et passaient du vert au bleu, puis du bleu au mauve, du mauve au rouge et du rouge au jaune ! Je n’avais pas d’explications à ce phénomène, mais je continue à dire que je ne crois pas aux O.V.N.I. Pourtant je suis partagé entre peur et excitation. Là aussi et avec les disparus de Bugarach, il y avait certainement des réponses quelque part là bas. Des réponses que j’étais loin d’imaginer mais que je n’allais sans doute pas tarder à découvrir au cours de ma balade, du moins, c’est-ce que j’espérais…
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